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222 Stuart Morgan

les premiers restant fideles, somme toute, aux traces defensifs qui
avaient jusqu'alors fait leurs preuves, alors que les seconds etaient
seduits par les structures nouvelles sorties intactes des troubles de
la Renaissance italienne.

L'interet incontestable d'une etude des defenses de Fribourg
reside dans le fait que la ville possedait ä l'epoque - et possede

toujours - le plus redoutable ensemble de fortifications urbaines
medievales de toute la Suisse. Une reahte historique qui ne man-
quait jamais de colorer le debat entre «Anciens» et «Modernes»
reanime ä l'occasion de chaque nouveau projet. Les conceptions
graphiques des fortificateurs reussiront tout de meme, ainsi que
nous le verrons, ä conciher empinsme et idealisme, et constituent
ainsi autant de temoignages sur un siecle de grande turbulence1.

2. Repertoire des plans et documents d'archives

La plupart des pieces relatives aux nouveaux projets de fortifications

urbaines, sont conservees, comme il se doit, aux Archives de
l'Etat de Fribourg. Elles y sont classees, sans ligne de demarcation

apparente, ä la suite des plus vastes collections de pieces se rappor-
tant aux defenses medievales, lesquelles furent l'objet de consohda-
tions successives des le XVe siecle2.

1 Nous saisissons cette occasion pour exprimer notre reconnaissance en
premier lieu ä Monsieur Hubert Foerster, adjoint aux Archives de l'Etat de
Fribourg, pour son initiative ä l'origine de cette etude et pour son aide pre-
cieuse au cours de sa longue gestation. Au Dr. Hermann Schöpfer, Redacteur
des Monuments d'art et d'histoire, vont nos plus vifs remerciements pour
nous avoir signale l'existence d'un dernier projet de fortifications - egare des

autres et injustement oublie des specialistes - qui merite une place particuhere
de par son acquisition, dans des circonstances encore ä elucider, par l'ancien
Conseil de Guerre de Berne. Enfin, nous devons ä Madame Dominique
Bugnon et au Dr. Alain Nadeau, ä Fribourg, la revision de la version francaise
de cet article.

2 La richesse des pieces graphiques et des documents manuscrits ayant trait
aux fortifications est reconnue depuis un siecle gräce notamment aux nom-
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Etant donne le grand appetit de l'ancien Conseil de Guerre
bernois pour tout ce qui touchait aux questions de fortifications de
leurs Confederes et Alhes, il etait permis d'anticiper la decouverte
de pieces relatives ä Fribourg parmi les fonds de la Bibliotheque
Militaire federale et notamment dans la celebre Collection
Schauenburg3. Ces espoirs furent dans un premier temps decus, ä la

suite de quoi notre enquete s'est tournee vers la France, oü il etait
legitime de penser pouvoir retrouver des plans encore inedits dans
les dossiers des «Places etrangeres« des Archives du Genie (ancien
Depot de la Guerre) au Chäteau de Vincennes. Dans le fonds con-
sulte (Article 14, Suisse), les autorites de l'Ancien Regime francais
avaient regroupe par ordre alphabetique des donnees sur une
vingtaine de cites suisses (d'Aarbourg ä Zürich), representant ä

leurs yeux un interet militaire. Notre deception fut grande en cons-
tatant que le volumineux carton portant bien clairement l'etiquette
«Fribourg« etait tout entier consacre aux fortifications bastionnees
de la tres helvetique... Freiburg im Breisgau!

Les documents pris ici en consideration, ä l'exception lmportan-
te d'un dernier projet de 1709 retrouve in extremis aux Archives de

l'Etat de Berne, ne consistent donc qu'en plans et memoires
manuscrits conserves ä Fribourg. II en est de meme des anciennes

breuses etudes de Charles Stajessi. Plus pres de nous, en 1960, Augustin
Genoud (Les remparts de Fribourg au Moyen Age, Fribourg 1960) porta ce
matenel ä l'attention du grand public. Quant ä la brillante monographie de
Marcel Strub (Les monuments d'art et d'histoire du Canton de Fribourg, 1.1,
La ville de Fribourg, Bäle 1964), eile reste encore la meilleure synthese de
cette vaste documentation et la base de toutes les interventions archeologi-
ques et de sauvegarde de ces trente dernieres annees. Le lecteur consultera cet
ouvrage, relativement peu vieilli dans son ensemble, pour Pessentiel de la
bibliographie.

3 La Collection Schauenburg, d'anciens plans et cartes militaires reunis ä

l'epoque par le Conseil de Guerre bernois, fut recemment l'objet d'une
edition en grandeur nature publiee sous la direction de Derck C.E. Engelberts
aux Editions Gilles Attinger, Hauterive 1989. La soixantaine de pieces con-
servees embrassent bien les deux tiers du territoire suisse au nord des Alpes.
Si l'Etat de Fribourg y brille plutöt par son absence, c'est qu'il etait hors des
lignes1 de la grande Strategie de l'epoque et que Berne, en tout etat de cause, se
sentait peu menacee par cet espace totalement neutralise, puisque enclave dans
ses propres terres (fig. 8).
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pieces administratives - proces-verbaux des visites des fortifications,

manuaux des Conseils (Grand et Petit, Conseil de Guerre) et

comptes des Tresoriers notamment - qui comblent reguherement
les lacunes dans la documentation. Quant aux sources iconogra-
phiques, telles les celebres perspectives cavaheres de Sickinger et de

Martini reguherement mises ä contribution pour des etudes
d'histoire architecturale et urbaine, elles demeurent un apport
irremplacable pour illustrer l'etat de conservation des fortifications
medievales au tournant du XVIIe siecle, et constituent justement le

point de depart de la serie de projets visant ä la modermsation de

ces lignes (pl. 2a-b).
Entre 1634 (en pleine guerre de Trente Ans) et 1709-1710 (ä la

veille de la seconde guerre de Villmergen), la ville de Fribourg se

serait offerte pas moins de huit projets de defenses de grande en-
vergure, parmi lesquels cinq sont toujours conserves. Il n'est pas
exclu que d'autres initiatives auxquelles fönt allusion les manuaux
des Conseils aient egalement atteint le Stade des plans georae-
triques, sans parier de toutes les pieces disparues traitant des orga-
nes de defense dans le detail. «Depuis 1634», ecrivait Stajessi ä la fin
du siecle dernier, «les plans de fortification se succedent continu-
ellement. Des ingenieurs, renommes ou obscurs, viennent tour ä

tour cooperer ä de nouveaux travaux, ou du moins presenter de

nouveaux projets, sans que nous puissions fixer la part qui revient ä

chacun dans les travaux executes»4.

Une teile quantite de projets pour une ville suisse de cette taille
n'avait pourtant rien d'exceptionnel ä l'epoque. Ailleurs, les adep-
tes de ce loisir levaient les plans les plus extravagants - on le

soupconne - pour leur seul plaisir. Berne conserve de nombreux
temoins de tels projets quasiment irreahsables; Soleure, pourtant
bien plus petite que Fribourg, possede encore deux douzaines de

plans de la meme epoque qui, bien que plus modestes que ceux de

Berne, n'en finirent pas moins, ä de rares exceptions pres, par etre
relegues avec les autres dans les «oubhettes de l'Histoire».

4 Charles Stajessi, Architecture militaire, (Portes de ville) avec un croquis
des nouveaux ouvrages sur la rive gauche en 1664, in: Fribourg artistique 6

(1895), pl. VII.
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Le premier en date des cinq projets de la presente etude est signe
de la main de Jean (Johan) Juat, Ingenieur et mathematicien
fribourgeois charge d'etabhr un programme global de fortifications
de la ville dans sa plus grande extension, perimetre dejä atteint par
les lignes de murailles du XIVe siecle et Celles du debut du siecle

suivant. Une tres longue Interruption dans la conservation des

plans s'ensuit, jusqu'a l'appantion, en 1696, des trois premiers projets

de l'ingemeur militaire francais Pierre Sevin. La serie s'acheve
en 1709, avec un quatrieme projet de Sevin, conserve aux Archives
de l'Etat de Berne (AEB). Ce document avait jusqu'a maintenant
ete quasiment ignore par les specialistes, et ce en depit du fait que le

Memoire qui devait l'accompagner et qui le decrit en detail, depose
aux AEF, etait dejä connu des specialistes que sont Stajessi et Strub.

Amplifiant davantage l'affront fait ä Sevin, on attribua la copie de

ce plan (conservee, eile, ä Fribourg), ä l'ingemeur tessinois Pietro
Morettim, de passage en notre ville ä la fin de cette meme annee ainsi

qu'au debut de 1710. Le contre-projet de Morettim - dans la me-
sure oü il fut retranscrit sur papier - est jusqu'a ce jour demeure
introuvable.

Le grand laps de temps ecoule entre les interventions de Juat et
celles de Sevin nous fait d'autant plus regretter la disparition des

deux plans leves par Jean-Francois Reyff, dates respectivement de

1650 et 1656. Son second projet, qui fut cree au cours de la periode
de crise qui preceda la premiere guerre de Villmergen, ne devait etre
mis en chantier qu'au lendemain du confht. Certains «vieux
ouvrages» signales par Sevin plus de quarante ans plus tard corres-
pondent bien, ainsi que nous le verrons, aux traces des terrasse-
ments exterieurs entrepris des le milieu du siecle sous la direction
du plus celebre des architectes fribourgeois du XVIIe siecle.
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